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■La clôture du terme pour lès 

v®cances de Noël aura lieu, à \%- 
atf publique vendredi le 18 cou- 
rSit à 10 heures de l’avaut-midi.

m .
CARTES D'AFFAIREShumble de cœur.

Etre doux et pttient, recevoir 
sapa iinpreiwrous viqleutes de trop; 
Me ni de joie, le cl),oc de# événe
ments de ce
pensable couditioîVwH 
Tous les maîtres dv l^B 
elle s'efforcent de u<vH 
ce principe ; mais uoU^H
l’entendre parce que sa|B 
va pas sans uiie'lutte «I 
contre nous mêmes, crin ire. notre 
sensibilité, nos nerfs, notre cœur 
ardent et impressionnable.

Apprenez de . moi, dit Jésus- 
Christ, que je suis'doux *t immble 
de ceeur ; c'est à-dire voyez com
ment mou cœur a toute sa vie bat
tu d’un rythme égal et paisible, 
préoccupé seulement de rendre gloi
re à mou Père eu sauvant i'huma- 
njté. Tout le reste ne fut rien pour 
moi. La pauvreté de Bethléem, la 
pénurie de l’exil, la monotonie de 
Nazareth, les fatigues de 
postolat, l’ingratitude de mes com
patriotes, les humiliations de nia 
passion, tout cela me laissa patient, 
parce que doux et humble.

Siinte Mhérèse avait entendu la 
leço 1, quand elle formulait, dans 
une strophe célèbre, sa règle de per
fect! ni :

Que rien 11e te trouble,
Que rien ne t'émeuve,
Tout passe et tout change 
Et Dieu seul demeure.
Avec la patience,
On arrive à tout...

Ce dernier mot 11’est il pas déjà 
dans saint Jacques : Patientia 
auteur opus pérfectum liabet.

K..P. Bovbék.

'.§| r."dWkflî-? *Si/■, : S&. Postal “S’’,.L À V-• Téi. аЦі
MAX. O. CORMIER

B. 4.
Avocat, Notaire Publie

N. B.

Nous commençons anjonr
d’existence. Nous avons rém 

> à toutes les difficultés et nous
nuer encore à gaider notre pb 

Toutefois, avouoos-le, c'ei
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ï
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I ,jr • J. C. C et r* u timers Principal.

, Шейх et humble

de Edmundston,
ne

Щ uelle'

ИЯаЯM
es qu’on ne serait »tns que N.—ШЩШШЩ

hse~
reusemeut qmLe Mbwasfo î Чі" Ш - L'«b*d* Nui-I.
lui sont précieuses. Же à 1 tHonté ^quelques 1% (Vœux ЩШ

amis qui. nous le sMOTsLam’awut blet» d autres cnoSes à fat- 2o Froufrou, rnqtre petite feuiile est rédigée et administrée gratuite I 

Sent/ C’est ce qui lui permvt.de-v

Cette aide gratuite, cependant, quelque préeieuse-quellc 
■ ne saurait rencoWtrer toutes les dépenses. Iln'y a 
alheureusemeht pas d^illmuntih p»mi nos rédacteurs 
mr.contftitter déc v|viér et surtout pour professer, bots

Nttttsatmnsdesl

A. M. CHAMBERLANDF» СЄЯ l
B. A.

AVOCAT, NOTUBE PUwUCde'cœur
Bureau : Grand Falls 

St-Léonard, tous Іея-jeudin de cha-- 
qu» semaine

Anderson Riding. le 15 ilfe clisqi-e 
mois.

- в/Si tu veux être parfait, disait 
«№ Jésus-Christ au jeuue homme 
ÉBl "éVangile, va vendre toits tes 
^■ns. distribues eu le prix aux 
■«ivres et vieus à ma suite."Avant 
■■suivre le Christ,' il faut donc 
■us détaçher de ce qui nous retar
get nous alourdit. Il ne s'agit pas 
Whlement de quitter le péché : une 
■re fervente est déjà dans la dis- 

sition habituelle de ne pas le 
remettre, du moins le péché gra- 
. Il s'agit des attaches au péché, 
• affections désordonnées, de tous 
1 liens terrestres. Il faut quitter 
rt et surtout.se quitter soi même, 
eut de pouvoir se donner.
Ce détachement, celteirrdifféreii- 
absolue à tout ce qui 11 ’est pas 
eti, c'est précisément la premiè- 

,,,, „ , JC, , «. leçon que nous enseigne le Ea, “MT F,;e;1 ^é-Cœur : Apprenez de moi, dit

J l*r" ’ . r' nF , iésus-Christ, que je suis doux e,
sher, bt Léonard ; M. Thibmleun. ’ •
St-Léonaid j R. Mribros.se 8t John ; reèe
M. et MtluD. J. lluigle, tjiq Bak r ; F
Arthure Le voir, Montreal ; K. F.. B

Hubert, NewCa-itle ; Eddie Lapoin-JJ,
te, St-Léonerti ; E, Peterson, Ban

gor ; H. N. Sear». Boston ; Fred Gé
M '•

B
M

N
; J [j !

vnonc 34
RIO H. LAPORTE(i-

■lo jÂes Trainea ix ( Drill.) I
to , .beBaptéetade la Petite

Princesse. (Saynète)
loi 1* Foire de Séville. (1er Acte) 
6o Autour Maternel et Patriotique.

(far Paul Déroulède, 1 liant) 
7o Lii Foire de Séville, (2e Acte) 
So ' "Ghristmas" chez les Afliés.

Sièges réservés : 50 cts.
Admission : 25zcts.

Mt-decin-Chîiiirgivr.
re, EwttTKDSTON. N. B' mon a-

;
Casier Postal "S" . FTét. 46
A M. SORMANY.M.D.

soit,;ï| Médecin-Chirni^ÿlm Edmukdsto.v, N. B.
-

la J. A. GUY, M. O.avons beso
amis qui jurent de leur f 
prospérer, fin paroles, i.~ . 

prêter main forte. Mais vie

îjournalIr de v 
a à tout faire pour non- 
ment d’agir, de ces "ami* 
■■■■■■аЛ menk r

Médecin Chirurgien
Edmundston, n. a*:•

DR Z. VEZINA
New Victoria Hotelil n’est pies qnesttoi

Ltri^ivlsTiVièiiMM.'

De nouveau nous faisons un appel à nos amis, 
leur demandons de 1Ш*. Qu’16 fassent au moins un petit

peu d’effort poW Wét Téttx qui cît^ite jMir de l’année dé
pensent leur te*fy*p 

ceux qui nous lisent a 
pas vivre d« l’air du t 
envoyer Ц journal j

Ex-élève de» Hôpitaux de Paris.
—Médecin spécialiste— 

de l’Hôpital de Fraserville 
Spécialité : 

oreilles, nez, gorge.
Bureau : 151 rue Lafontaine

F Голе* V 1*4*, P.Q.
Tél. Kamoûraeka, Ko. 325.
Tél. National 

Hfîure? de l ureau :

-
pas en peine de novst

1Maladies des yeux,nous

A VEPTORE3: en" succès du journal. Que 
Üè|éî4ien quif nous ne ptoivens 
SIwpIots' a»-pouvons ''pa* leur 
Bent. tjSre cltacun paie son

vécu jusqu’à présent, nous allons vivre encore, mais nous 
voulons que nos amis nous prêtent main forte, afin que tout 
aille pour le mieux.

-• 5»9 іJ’offre m vente plusieurs ‘Slelgbs”, 
%:et deux engins à gasoline de Même mains; 
K,wt de /? forces et un de 3 forces- Cés engins

voir.

RICEI,
EDMUNDSTON, N. B.

ro hrs à il.30 hrs a. m. 
2 hrs à 5 hrs p. m. r1 c, Van Borh a» '•■ir : 7 à Я P.M.-•as

Sheridan ; Patrie Fournier, Ed
mundston.

Venez le J. A. RATTEY

I Médecin-VétérinaireJs>
1Abonnezmvous au

“/ï)adau/asKa
1 Kdmvndston,V N B.

Le Bataillon
Acadien

EMUNDSTON HOTEL 9eV • , Casier Postal. 8 Téléphone
I MM J B. Levesque, Clair ; 3holl 

Roy, Notre-Dame ; Beloune Na
deau, Clair ; T. Couskien, Oalmno ;
L. W. Thonipaon, Grand Falls ; Fre-1 
Levraque, Frenchville ; Foitunat 
Ouellefc, Long Lake ; Tommé B.ni 
tot, Lae Long ; Donat Albert, An- 
der -on ; Lanrouxo-Morel.B ne River;
M. et Mile Maxime Albert, St-Hi- 
laire ; M. et Mile Pierre Collin, St- 
Hdairc; Jus Bélanger,Caron Brook ; 
J. H Lcvesqne, Clair ; Crime Ther 
riault, Creen River ; Joseph La: 
pierre, A linon, P. Q. і Damase Ro 
їй taille, St-Pascal, P. Q. ; Arsène 
Lausier, St Euphéroie, Isidore Al
bert, Clair.

JOHN J. DAIGLE
Al АМІН AND GENERAI.

> Eumindnton, N. B.Les autorités d'Ottawa ont ac 
ceptés l'offre d'un bataillon aca
dien. Le président et le sécretaire 
du comité de recrutement ou a ci- 
sujet reçus les messages suivants :

ÿàite^ bieq àtteqtioq ! !' %
1IFIRMIN MICHAUD

Marchand de Liqueurs 
St-Leonard,

!
N. B.

C’ést avec plaisir que nous offrons un cordial 
merci- à nos clients pour le généreux patronage 
qu’ils nous ont accordé jusqu’à présent et nous dé
sirons que beaucoup se joindront à eux encore à 
l’avenir afiri de contribuer au progrès de notre 
maison.

:
A E THIBAULT-Ottawa, Dec. 7. 

Telegratu received we will be 
glad to accept {an acadiau batta
lion.

MARCHAND DE MEl lll.ES:
Assortiment completPC ’Edmundston, N. R(Signed) Sam Hughes.
J. A. DAIGLEj- ; Nous accordons toute l’attention et le travail 

nécessaire pour que notre atelier puisse éclipser 
tout ce qui s'est offert ailleur jusqu'à aujourd’hui 
et nos efforts dans l'accomplissement de notre 
tache consiste à satisfaire notre clientèle.

Ottawa le 4 déc. 1915. UOTKLLIER 
Anderson Siding,Messieurs,

J'accuse réception et vous ex 
prime ma vive appréciation de Vo 
tre dépêche cou cernant l'établis 
semen t d’un Bataillon acadien. Je 
suis certaij|que le Ministre de li 
Milice donnera son àltentirn b 
plus sympathique à votre sugget 
tion patriotique, qui n’est qu'um 
autre maulfestalio.. de la vailUuU 
loyauté de la populatiou acadien

N R: :
Ш ■ 1

' SEW VICTORIA HOTEL■

Communiqué du 6
Mlnitère dé Postes li ut1 Victoria

3
Peu importe si vous êtes difficiles peu . 

importe quelles sont vos idées sur le style 
que vous voulez choisir, vous vous devez à 
vous-mêmes de visiter notre ateliei qui est 
reconnu pour être un des meilleurs de la 
ville et des environs et de plus nous vous 
garantissons satisfaction ou nous vous re
mettrons votre argent or à ces conditions 
il n’y a pas à hésiter.

Les Anglais disent que c’est en le 
mangeant qu’on connaît la qualité du pud- 
dttigj, et bien certainement vous pensez 
comàie eux.

Chambres confortables. Ser»
vice de premier ordre. F" _

Salles d’échantillons à la dis- 
^jjosition des voyageurs.

Mme IV. F. BOURGOIN, 
bdmnndstrn, N. B,

L’Honorable T. Chase Casgrain, 
Ministre des Poste» du Canada a 
réussi, à la suite de négociations 
entamées avec les autorités posta
les impériales à couclure un arrau 
gemeut av.ee le gouvernement Bri
tannique, en vertu duquel tes colis 
du Canada pour les soldats Cana
diens en France et dans les Flan- 
des, seront transportés aux mèmès 
tarifs d’affrauchissement que ceux 
appliqués aux colis originaires du 
Royaume Uni pour les troupes ex
péditionnaires sur le continent.

'Й
, ,;8 "Si

ue.r?-v;
Merci de votre dépêche et a gré 

ez mes meilleurs voeux.
Votre tout dévové, 
(Signé) R. L. Borden

i>—

m m І
Plx w Ttbotte енттяле

Dear Mr. Father *■
In я few weeks you will be cons

idering the question of Christmas 
gifts. As usual. ‘'Dad” will be 
Santa Claus.

H *• Suppose, however. “Dntl" is not 
. і oh the job. Who would lie the 

fl Santa Clans then ? 
в V Between oursehTs. would not 
§ the wife and kiddies have a rattier 
]l poor Christmas for many yiars to 
У come if an accident or a pneumonia 
fl germ got after “Dad” ?
Л Nine out of every ten men are li 

uinh-r-imîNi rJ \ ou bave l>eeîi ■ 
tlnekingol ji.ereajting )xmr іпмі- 

j ranee. Why not'now ? *
If you are iti good health to-day 

let me have a few minutes to talk,
I it over with you.

ИУ ' e’est-a-dire :
Four les colis pesaût jusqu’à 

3 livres.

Tlrtrës

Grand Central Hotel f
.... , • 24 cents„«JsS'çrSA*!

livres. ...... 32 cen‘“
Pour les colis pesant plus de 

7 livres et non pas plus de n 
livres. . . . • - 38 cents

Ceci signifie une réduction sen

/Ж- MM. W. H. Drake, Hartland ; A. 
Casavenl, Montréal ; J. W. Morel, 
Ste-Rose du Dégelé ; Gistmi d’Au 
tenil, Québec ; N*p. Marauda, Lé- 
1 i» ; Telvpbore Caron, Ri v. Bleue ; 
Z. Véziim, M. D. Frasi i ville ; J. C. 
Bi-unet., Fraserville ; JosCrité, Qué 

J. W

V*
ШШ
ЯНІІ
НІШ

Alors c ost en voyant nos Etoffes et nos Focruurks que vous jugerez de 
la qualité qu’on vous oftre.

Nous avons un bel assortiment d’Ktottu à Pardessus, de Drap ihiir, Serge 
bleue, et noir; Vecumis et Tweed de fantaisie pour Imbillemeuts d liivvr.

Ainsi que peaux «îè loutre, mouton de jierso, doublures en iats-nm>qtté

,,'W*

■, m
coût des colis, et 1 ou 

te le public canadien en
- ” ;tion a été bec ; P. Moreney, Québec ;

“! Morel, Ste-RoMe ; Vital Alb. i t, P.l
letter’s Mill ; Mde Ètoi Morneault 
St Jacques ; Mde P. Morneault, St 
Jacques; P. Moivney ,/Quélsc ;L 
Langlote, Québec ; Allxandre Côté, 

Cabano ; W. Demers, St-Jacques і 
J, W Morel, Ste-Rose lame H 

ch, St Jacques.

ЗВІЙ;
. —r ie <

nous voir avant d aller acheter ai leurs Yours \-ery truly, Я
A P. LABBIE, J

Fort Kent, Ma 
; ; Ediumidslou, X 

Union MVïlUt. Lire In».

::Vte

•T. H. N. GOSSELIN
Marchand-Tailleur - Edmundston, N.

■'U# Agence : 
Réside»';mm
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